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Si on laisse les élèves entrer et sortit à fautaisie, bientôt
l'école deviendra une salle de jeu où 'on ne s'entendra
plus, et la dissipation sera si fort que l'ascendant diu
matr'e sera entièrenett nul pourt le traail, l'ordre et la
discipline.

o. 1'assionalti de la plaie c de êli'es. 'iisititeur
placeia les élèves (le façon lue la succession des exer'cices
dans les dif'rettes divisions n'occasionnc au'in chitnge.
mont do platce. Nous nîi'eigotts pas que cela soit
igou ieu : ce seait une larIie de vouloir contrainre

de petits étres à rester clouès sur u iate pemiat des
heures entières a mais du inoit qui le 'hangetmut de
place se fasse vt silence et ion ple-te. Ce sera, te
qlque sot'te, uni délasselitent car l'esprit s'appesant t
avec le corps il O-st iton d t tdirtneltuefois l'int
tet l'a utrte.

lais ce qui, surtout n o dtoit pas tre toléri" e'est le
clangetnuient de place sans ia perniission de ' i itutent i
lehla arrive très-souvent avec les jeunes 'lves. Cest
Ioitquoi t'istituteur doit y tenir lorte nt la iait. aliti

ne puisse prendre uniauvais pili av'm li'l i let'
serait plus tard dillicile de ronipre.

50. Les annotalions. oistti te nsignera ihi is lait
registre à ce destiné le soin uie chawlue 'lève prentd de sa
perronne de ses habillements et de ses eltets c'lassiems
il pourra e servir de termes suivants : trissoignieux,
soiguX. asSLz soigneux, laisse à désirî. Cepetdaît il
sera trèsrudent dans ses aplrciations, 't il aura 'gai-ds
à l'état d'aisance ties parents #lui, à la mtîoitndrie chose'

i'nme fausse dans le fotddi, s'élèveraienIt contre lui. le
blhmeraient à tel pointt q¡ue les eifanîts pourr'aienît alors f'tre
détoit'nés diu respect qu'ils doivent à leur maitre. A itisi
il parlera le plus souvent d'un manière gtiér alesans
détails personnels, louera l'ordre et fera voit que le
désordre matériel contduit ait désordre moral.

S3'-raîora rr
La propreté est une disposition à devenir soignenX de

notre persome, de nos vètetmîeitsi de notre lalitatiot, et
de tous les objets qui servent ài notre sage.

Pour parvenir à ce but l'instititeur se serra (les
moyens suivants: o. l'iispectioni ; 2o. l'exemple ;3 les
pr'cautions ;4A les recommandations.

10. L'inspection. L'instituteur exigera lue les enfants
soient propres dans leurs personnes et dans leurs habits
les enfants auront les mîiains lavées, les oreilles, bien
iettoyées, la figure propre et les cheveix bien peigiés
Pour s'assurer tue ces i'escriltions n'ont pas été
néconnues, l'instituteui' fera, I 'entrée ien classe, u i
nspection de pro[reté, et ceux (lui laisseraientt à désirel

sur ce point seraient obligés de se laver à itune foulaiinc
voisine, ou mònme de retouner chez lents paretts pour
faire disparaitre les traces de leur négligence coupabule
Les habits doivent égalemnentt'e piopres ; oii ne peu
assrément exiger ql'ils soienLt ieufs ; ce serait vouloi
l'impossible,et, de plus, ce serait développer des seititmeitts
d'orgueil et de vaIité; iais, au mins oti tic doit
déotivrir aucune trace de malp'op'eté i de désordre
Aucune, infractionî sur ce pointt lie poirra passet
inaperue cependant on agira ,avec prudence t avec
discrétion pour ne pas froisser, la susceptibilité lle i
pauvreté chez les enfants et ciez les parents.

Souvent l'institutout parlera d'une îniir'e génrta1c
et usera de certains petits détours conduisantat buit san
éviller aut sentiment raicunie chiez les parents

2o. L'exenpilc. 'observation de cessoins de îii'oprct(
mcia rendue plus facile 'aux enfanîts par l'exemple mêmn
que le maître leur n donnera, tant sti sa personne qutî
dans la tenue L notérielle de l'école ;ils la liorteront dam
leurs familles, qui pourront égaleimtent eni proflter, et coe
habitiles auront sui eixi ne influtenc morale. A ce

effet le itiaitre attatoujours une in ise convenale, sans
être cependant recherce is élégante car il doit être
assi iun modèle de modestie et doit pouvoir inspirer une
sage iwononie. 'ous les imeubles de l'école seront aussi
epoussetés avec s0in et les toiles d'araignées nul'
chailue matin.

3o.cs précautuion. i tu.' teur veillera aux imnaadi
coningieuses; ds u'il s'aperevra qu'un lève en lut
atteint, il le s (parera de ses cai arades, pnv ie tira ses
parents. le ' tourreîîtist et n u ripreindra que lonrsq'il
sera guni, ou du ii i t risqtltuer'a plus de cotproIettr.
la sa n de es camares. Il agira de anie avec e\n
uii seraient ifetés de muaII' inspiralit le dégoût d,

Ilii magnoustit, o1 u 4 q Ilp erssit raiient leIlo di.
certains reié do iahlant tne 1de ir forte uon l1auS.ý
abonde.

o1). i.1"f<Ioinuiugitltiti(ols. Lia propret est inti nt
lie à l'onh ; elle Conduit à Ionotil. i)émontrer VOS
'lhses et les faire toticher dlu doiy t par les enfants ; 'nIr
laire co niprendr' que la pitlreté du c orps entretienil 11n1
boie sant, upte là p opeté d es v teents issur te ir
dure.qe uni mè1(1u temnps qlue l'on est plus estimé et ilien\
altii p qiue la tmalpropri't eise 't il detrluit lu' c"
coinie la rouille tonge le fer 'est leir indiquer 1ut.
voie sù'e et facile pour pratiter tte bonne habitu'.

Il nous rest a p er d'un moyn prolire à stntnuer
l'aor du tIra va il de li'ordre et i de la prîopi-'e:t l

distr'ibution d'opuscules à la Ithi de l'année scolaire. Nonu
ne ýoiîines pas partisan des distributiotns de prix qui se
font piat' suit e de compositions ; elles pisent
inauvais étsultats sous plusieurs rapports ; elles extitent
la jalonsie, prédisposent à l'or;gieil. Le mérite réel ei
méconti, car les élèves studieux, nais avant p' ê
dispositions, sont souvent privés de ces; ré'omîpcnîes;
tandis quune distribution d'opuscules. suivant le travail
réel, à toits les élèves fréquentanît la classe, pioduit dt.
bons résultats d'abord l'école est suivie assez régulière
ment par un grand nombre d'enfants ; les iarols

tes sullisent poni' obtenir le travail, plus ou
moiis en fait, Sans doute, de tons les élèîves. l)'uin
antre côté, ce noyen. trèspeu dispendieux nst pas
contraire aux rgies~d'ue bonne pédagofî' il Qut peu
dC chose pour satisfaire l'ettfarit.

Nons ajouterons un mot relativeetnet aux livres
d'émulation (ue nous préferions voi' i'eiplace"pîr
des butIletins neisItels, coinprenat, ou tre les places
que l'enfant occupe s es diverses branches densei
gneeit t, des annotations pour la politesse, l'ordre et la
propreté, l'attention, l'application, les progrès et la
conduite, et la colsigntation des absenres. Nous tiottS
ainsi que les pat'ets ne sauraienit jLtnais être mconttIs,
cai leu's enfants pourraient ginér'alenenit obtenii une
mention honorable pour l'une on l'attire de ces choses et

Ss'ellorceraient davantag de faire mieux i l'avenir ; la
lotatge flatte tous les honit es n Ie ceux q ui setiblent
les plus atntipatLhiues ot tenmis dle tote piroles
élogieuses.

n ertains points de iotît' tra ailnous avons tisa
profit l'excellent Coun. de cdagogic de 1 nuttrttto usI:-t'
n n e cc in itable
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